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Le 28 septembre prochain se tiendra
l’Assemblée Générale du CODERS 05. Nous en profiterons
pour fêter les 30 ans du CODERS 05 et les 40 ans de la
FFRS. Un repas en commun est prévu à CHARANCE à la suite
de cette AG, et nous vous informerons dès que possible.
Cette Assemblée est importante à plus d’un titre :

• Nous présenterons un exercice déficitaire, avec les
explications qui sont nécessaires à votre compréhension et à
une réflexion pour les prochains exercices. La reprise et
l’accélération des « formations » qui avaient été décalées du
fait de la Pandémie expliquent totalement ce résultat
exceptionnellement déficitaire du CODERS.

• Cet exercice est aussi celui de la relance des
activités, même si, à cet instant l’avenir « Médical » de notre
Pays reste incertain. La réunion des Animateurs du 31 mai
dernier à EMBRUN a été fortement appréciée. Il faudra
relancer ce type de réunion; il y avait 74 participants . . .

• Il faudra aussi trouver un nouveau Président et un
nouveau Vice-Président pour le CODERS ; il vous reste 3
mois pour vous porter volontaire … Il en va du devenir de
cette structure Fédérale. Plus globalement, nous assistons à
une diminution du nombre de bénévoles, et ceci n’est pas
propre à nos associations départementales ou au niveau des
Clubs. Le nombre d’animateurs est en forte baisse, y compris au
niveau National et pas seulement à la FFRS.

Et pourtant, il est vital de continuer dans cette voie
du « partage ». Chacun d’entre nous trouve son compte en
adhérant à un club : les nombreuses activités proposées
favorisent les moments en commun ; elles permettent de
conserver un lien avec l’extérieur ; tout simplement elles
permettent de « vivre ».

A titre personnel, même si j’ai décidé - et je m’en suis
expliqué au niveau National et départemental - de quitter les
instances Nationales pour cause de désaccord profond sur la
façon de gérer « notre Fédération », tant sur la forme que sur le
fonds, je resterai à disposition de ceux qui pourraient avoir
besoin de l’expérience acquise en 4 ans de mandat.

Les mois qui viennent vont être compliqués:

L’AG Fédérale de décembre 2022 devra se
positionner, comme indiqué par la Présidente dans le dernier
« Vital’ité », sur ce qui devra être le « juste prix de la
licence ». La Présidente fait état de « nouvelles dispositions
légales » qui semblent plus contraignantes et entrainent des
surcoûts significatifs. Devant cette problématique, le Comité
Directeur a acté l’embauche de 3 cadres, ainsi que la refonte
du système informatique. La licence ne sera pas augmentée en
septembre 2022, car l’AG de la FFRS ne se sera pas encore
réunie. Par contre, il faut s’attendre à ce que son prix soit
revu et en hausse significative en septembre 2023. Les
embauches engagées auraient-elles pu attendre quelques mois ?
Les postes créés sont des postes de cadres. Est-ce une réponse
aux besoins exprimés à la fois par les salariés et le Comité
Directeur ? Les charges liées aux embauches ont été décidées et
réalisées avant d’avoir une idée sur le vote de l’AG concernant
l’augmentation du prix des licences … Est-ce que la « charrue
a été mise avant les bœufs » ?

Il y aura une réunion des CODERS et CORERS en
octobre prochain, quelques semaines avant l’AG de décembre.
J’ose espérer que les représentants de ces structures
Fédérales seront entendus, et qu’ils feront remonter le ressenti
des 80 000 adhérents à condition bien entendu que ces adhérents
aient été informés préalablement des intentions du Comité
Directeur Fédéral, et qu’ils aient lu « entre les lignes » le
contenu de « Vital’ité ».

Merci encore à vous tous, adhérents, animateurs,
responsables de formation, Présidents des 5 clubs, membres des
différents CODIR. Quatre ans pour un Président de
CODERS, ça passe vite, avec quelques moments de
satisfaction, et des déceptions . . . La vie finalement, avec de
bons moments au milieu d’une série de problèmes et de
désillusions . . .

Prenez soin de vous … RichardMAZZELLA

Mes ancêtres ...
Partir sur la trace de ses ancêtres est souvent un

immense défi. Une association nommée "La grande famille de
PROCIDA et d’ISCHIA " y travaille activement; de nombreux
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- L'Assemblée Générale du CODERS 05 se tiendra
le Mercredi 28 septembre 2022 à 9h30, à la Maison de
Quartier de Charance, à Gap

- Le prochain COmité DIRecteur du CODERS se
tiendra le Vendredi 26 août 2022 à 9h30, Salle des

Fêtes à La Bâtie- Neuve

GNSS et Galileo
Si je vous dis GNSS, je pense que cela ne parle pas à

tout le monde et pourtant vous l’utilisez sûrement couramment.
Global Navigation Satellite System est en fait tout système
qu’on appelle constellation servant à la navigation. Le plus
ancien s’appelle GPS américain, mais il y a aussi le russe
Glonass, le chinois Beidou et l’européen plus récent Galileo.
Plus récent donc, à l’heure actuelle plus précis. Par conséquent,
lorsque les secours sont appelés, vous serez repérés plus
précisément si votre téléphone capte Galileo, d’où des temps
d’intervention plus courts quand chaque seconde peut compter.
Si votre téléphone est récent, c’est peut-être le cas. Enfin depuis
le 17 mars 2022, tous les téléphones vendus en Europe doivent
être compatible Galileo.

Pour savoir quels sont les satellites que vous captez
avec votre téléphone, il y a une application sur le Play Store
développée par l’agence européenne : GPSTest. Avec une
notice d’explication à l’adresse suivante :
https: //www.euspa.europa.eu/sites/default/files/gps-test-app-
definition.pdf ; vous trouverez ci -joint une copie d’écran
montrant les satellites repérés par mon téléphone, classés en
fonction de la puissance d’émission de l’onde porteuse des
informations.

La navigation avec un GNSS facilite la vie de
l’animateur. À tout moment il sait où il se trouve par rapport à
son tracé. Il n’y a pas besoin de connexion internet car le
téléphone détecte avec sa propre antenne beaucoup de satellites
dans le ciel, entre 1 5 et 30 satellites. Pour se repérer il suffit
de détecter 4 satellites au minimum. Le seul souci, il faut de
la batterie mais en mode avion la consommation est très faible
et permet de tenir plusieurs jours.

par habitant, tenant compte des parités de pouvoir d’achat
(PPA). Même si cette « notion abstraite » n’a pas de véritable
signification économique au plan des individus que nous
sommes, car il s’agit d’ informations statistiques « globales »,
on peut mesurer des écarts aussi significatifs que
préoccupants : ce revenu « moyennisé » est de 40 000 € en
2021 pour la France, 1 000 € pour le Malawi, 700 € pour le
Congo .. . Plus globalement, 1 4 000 € pour « le Monde »,
40 000 € pour la zone Euro, 2 200€ pour les « Pays pauvres très
endettés ». La « misère » est localisée ...

L’Abbé Pierre a dit il y a près d’un demi-siècle « les
Hommes Politiques ne connaissent la misère qu’au travers des
statistiques, et on ne pleure pas devant des chiffres ». Quelle
synthèse ! Toujours d’actualité, plus que jamais hélas.
Comment en vouloir aux populations qui espèrent mieux vivre
« ailleurs » ? Comment les empêcher de rêver, même si nous
savons bien que pour la plupart, ce rêve se transformera en
cauchemar ?

Je suis assez fier de mes ancêtres, car grâce à eux, à
leur courage, à leur inconscience, j ’ai pu « VIVRE » au-delà
de ce qu’ils auraient imaginé dans leurs rêves les plus fous .. .
Et pour terminer: j ’ai longtemps travaillé dans des Entreprises
de Réparation Navale sur le Port de Marseille, là où mon
arrière-Grand-Père paternel avait créé la sienne… c’est plus que
de l’émotion, peut-être un hasard ou une histoire qui se répète ?
Merci . . .

RichardMAZELLA

membres perpétuent le souvenir. Le hasard a voulu qu’un de
mes cousins dont je suis très proche, soit adhérent de cette
association depuis quelques années. Il a bâti l’arbre
généalogique de la famille et adhéré à l’association, je l’ai
rejoint il y a quelques semaines.

Procida
et Ischia sont
deux petites îles
situées au large
de NAPLES,
moins connues et
moins « Bling-
Bling » que
CAPRI, mais
riches d’une
histoire qui me
touche plus particulièrement car elle me remet en présence du
passé familial, et me fait découvrir que « je suis un descendant
de Migrants ».

A une époque où le terme « Migrant » est devenu
péjoratif pour quelques-uns d’entre-nous; j ’aimerai raconter
en quelques lignes ce qui fait la force de ces familles. J’ai moi
aussi souffert de la bêtise et de la peur de certains de mes
« copains » d’école primaire, qui insistaient sur la prononciation
de mon nom de famille et me faisaient remarquer que
« MADZELLA », c’était un nom étranger, que ma famille
venait « manger le pain des Français ». Ce qui est plutôt drôle,
c’est que ce quartier de Marseille, plus connu aujourd’hui sous
le vocable peu attractif de « quartiers Nord », comptait dans ses
rangs de nombreux réfugiés ayant fui l’Espagne de Franco. On
est donc toujours des « étrangers » pour quelqu’un d’autre
. . .

Mon arrière-grand-père, né en 1854, était le deuxième
d’une fratrie de quatre enfants. A cette époque, l’Italie unifiée
n’existait pas, Naples était la capitale du Royaume de Naples.
Les habitants de l’ île de Procida vivaient de la Mer. Tous les
membres de la famille étaient des Marins.

La réunification de l’Italie s’est faite à la fin des
années 1850. Le Royaume de Naples a été renversé par la force
par les armées de Garibaldi, pour le compte des états du Nord.
Les conditions de vie des habitants du Sud, le Mezzogiorno,
sont devenues encore plus précaires. Certaines familles ont
décidé de partir pour essayer de donner de meilleures
conditions de vie à leurs enfants. Certains d’entre eux «ont pris
la mer», direction Marseille, l’Afrique du Nord, l’Amérique.

Notre aïeulMichele, son épouse Carmela et leurs
quatre enfants se sont retrouvés à Marseille, dans un quartier
situé derrière la Mairie, au milieu d’autres Procidans et
Napolitains déracinés comme eux. Michele sera journalier
(docker, manutentionnaire . . .) pour survivre. Ses deux fils seront
charpentiers de Marine. Un des fils, Jérôme, mon arrière-grand-
père fondera son Entreprise de Réparation Navale. Il décèdera
en 1904, à la cinquantaine .. . Triste sort.

« Que reste-t-il de nos amours ? » chantait Charles
TRENET . . . Et bien il restera beaucoup de choses pour les
descendants de ces familles, grâce à l’opiniâtreté des membres
bénévoles de l’Association « La grande famille de PROCIDA et
d’ISCHIA ». Le 3 mai dernier, un hommage leur a été rendu, et
sur un mur face à cette mer qui les a vu partir, une plaque a été
apposée en leur honneur, pour rappeler le courage qu’il leur a
fallu pour tout laisser derrière eux … et « prendre le large » vers
un inconnu incertain et inquiétant. Le MUR DESMIGRANTS,
sur les hauteurs de la CORRICELLA , le petit port de l’Ile de
Procida, laissera une trace, un hommage permanent pour ne pas
« vous » oublier . . .

L’Histoire est bien, semble-t -il, un éternel
recommencement. Du côté des flots migratoires actuels, on
peut imaginer les « envies d’ailleurs » de nombreux citoyens du
Monde qui vivent dans des Pays d’une extrême pauvreté.
Le revenu moyen annuel par habitant en 2021 est mesuré en
PIB
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► Publication du Journal sur les sites du :
CODERS: https:/www.codersalpes05.com
BARS: https://sites.google.com/site/clubbastidon/home
RSPG: rspg05.org

Randonnées du mardi matin et A++
du 3ème trimestre 2022: prière de vous rendre sur le site du

BARS pour consulter le programme:
https://sites.google.com/site/clubbastidon/actualités

Le Mot du président
Dans ce nouvel ENTRE-NOUS, vous trouverez un

contenu plus traditionnel, avec le compte-rendu de notre
séjour à Notre Dame de la Salette, signe que les activités
reprennent leur cours normal; même si plusieurs de nos
adhérents ont été touchés par la COVID, et nous souhaitons à
tous un complet rétablissement.

Pour autant comme vous pourez le lire dans le
compte-rendu de notre dernier Comité directeur, l'organisation
régulière de séjours ne peut se faire que si une commission
est mise en place, alors je renouvelle un appel à candidatures. .

Le travail de nos muscles zygomatiques étant tout
aussi important que les étirements de fin de randonnée,
vous trouverez également la rubrique habituelle de Daniel.

Bonne lecture. Bernard TRESALLET

En complément,
pour des applications
industrielles ou agricoles, il
est possible d’avoir une
précision de 3 cm. Dans ce
cas il faut une très bonne
antenne et une liaison
internet avec un centre de
référence pour corriger les
incertitudes du calcul de la
position. La liaison
internet est le maillon
faible de cette mesure
différentielle. Par exemple
toutes les canalisations
enterrées d’électricité ou de
gaz sont géolocalisées ce
qui peut éviter des
accidents.

Patrice LEFRANÇOIS

Séjour à Notre Dame de la Salette
Le CERS s’est reconverti et organise des pèlerinages

maintenant ? Mais absolument pas : cette destination célèbre,
qui reste quand même le deuxième lieu de pèlerinage en
France après Lourdes, nous servait de base logistique pour nos
randonnées. Nous y avions le gîte et le couvert: accueil
sympathique, chambres dépouillées, cuisine simple,
environnement peu conventionnel. Géographiquement au sud-
ouest du Parc des Ecrins, entre le Valbonnais et le
Valgaudemar, en face du Trièves et du Dévoluy , nous étions
cernés par des reliefs montagneux: que demander de plus pour
trouver facilement des randonnées ?

Lundi matin, départ pour les 17 participants depuis
Embrun: destination le Col du Festre près d’Agnières en
Dévoluy pour ensuite filer vers Saint Disdier et le Défilé de la
Souloise. Nous nous arrêtons un peu plus loin, aux Sources des
Gillardes, pour une petite randonnée dans la forêt domaniale de
Pellafol. Les sentiers sont bien tracés et ombragés, encaissés, le
long de la Souloise (qui alimente le Lac du Sautet tout proche).
Lors de notre déplacement vers notre destination finale, nous
nous arrêtons au belvédère du lac. Un ensemble de panneaux

pédagogiques, dominant la vallée du Drac, nous explique la
construction du barrage et le lien avec les retenues en aval. La
halte peut être faite avec des enfants qui pourraient faire une
mini tyrolienne et une petite via ferrata en saison.

Nous rejoignons enfin le site majestueux de Notre
Dame de La Salette. Une fois l’ installation faite, briefing autour
de l’apéro dans un petit
coin de verdure à
l’extérieur : le CERS ne
perd pas ses bonnes
habitudes… Pour être
certain de se faire bien
comprendre, nous
avons effectué cette
réunion le mardi et le
mercredi avant le
dîner ! Prolongée
ensuite en soirée par
des jeux de carte pour
certains.

Mardi, nous nous séparons en deux groupes. Le
premier circuit rejoint la Croix de Rougny, puis longe la crête
par la Tête de la Pale traversière et le Chamoux pour revenir par
le Col de l’Eterpat. Moins anodin qu’il n’y parait sur le papier, il
y a une forte montée, puis un passage assez aérien et une
descente un peu technique. Sous la conduite de Guy, tout le
monde rejoint cependant le point de départ de cette boucle, après
avoir admiré à 360° toutes les montagnes depuis le sommet sous
un chaud soleil. Le second circuit, en aller-retour emmené par
Alain, enchaine les trois cols d’Hurtières, de Lière et Nodry.
Cela permet d’avoir des vues successives au nord vers le
Valbonnais, puis à l’ouest vers le Vercors, enfin vers le sud avec
le Dévoluy et l’Obiou.

Mercredi, « journée culturelle » depuis La Mûre grâce
au fameux petit train, qui servait auparavant à transporter
l’anthracite des mines. Hélas, des ennuis techniques imprévus,
nous obligent à un horaire en début d’après-midi et nous privent
de la visite de la Mine-Image. Nous décidons de faire une
promenade vers le Lac de Pierre Chatel tout proche avant le
pique-nique. Le train nous emporte ensuite vers le Lac de
Monteynard-Avignonnet en serpentant dans la forêt, qui nous
rafraichit un peu, surtout si vous avez une place dans le wagon
ouvert : voyage découverte sympathique, en même temps tourné
vers le passé et l’avenir.

Jeudi, nous partons vers le Village de Saint Firmin …
et sa station de ski ! Deux randonnées sont prévues au départ du
Col des Préaux : l’une passe par le sentier découverte de l’ONF
en serpentant autour de la cascade, la deuxième, plus facile,
mène à la maison forestière des Vachers où tout le monde se
retrouve pour le pique-nique.

Le voyage, à l’organisation plurielle, se termine avec
son lot de péripéties, de caractères hétéroclites, de surprises
(plus ou moins bonnes) : mais c’est tout l’intérêt du « vivre
ensemble » et de l’acceptation des autres au sein du club !

Alain PECHEUR

QUI SUIS-JE  ?
J’ai rencontré récemment un homme persuadé de bien

me connaître et qui s’est arrêté pour me serrer la main. Ne
l’ayant jamais vu, je me suis dit qu’il devait me confondre avec
quelqu’un d’autre. Comme je lui faisais délicatement
remarquer que je n’étais pas celui qu’il croyait, il m’a
répondu : « Si l’on ne se livre pas à un gros travail
d’ introspection, comment peut-on être sûr de qui l’on est soi-
même  ? » Cette remarque m’amena à me poser la
question : «  Suis-je vraiment celui que je prétends être  ?   »

L'hébergement des pélerins du CERS
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Un texte magnifique de Jean d’Ormesson : il nous invite à aller
à l’essentiel, vivre au présent, pardonner et apprécier celles et

ceux qui voyagent avec nous, dans le train de la vie.
LE TRAIN DE MAVIE

A la naissance, on monte dans le train et on
rencontre nos parents.

Et on croit qu’ils voyageront toujours avec nous.
Pourtant, à une station, nos parents descendront du
train, nous laissant seuls continuer le voyage…

SEJOUR DANS LE JURA
Nous étions 20 à partir ce lundi 14 mars pour la

Chaux-des-Crotenay, petit village du Haut-Jura, perché à 750
m d'altitude ! ! ! Au menu de cette semaine : raquettes, ski de
fond, ou tout simplement randonnées pédestres, si la neige
venait à s'évaporer . . .

♠ Entrée : En arrivant, après 5 à 6 heures de voiture,
nous partons pour le Mont Rachet, sommet qui domine le
village. Au retour, nous empruntons un petit raccourci de 6 km,
histoire de s'ouvrir l'appétit. Tout cela pour admirer un château
détruit depuis 350 ans .. .

♣ Plat principal : Habituée des lieux depuis 60 ans, je
leur fait découvrir à raquettes ou en ski, les refuges du Pré

d'Haut et de la Jaique, près de Chapelle-aux-Bois.
Mais la neige fond … Aussi, jeudi, nous montons au Pic de

l'Aigle, au-dessus des Lacs du Maclu, Narlay et Ilay.
♥ Fromage : Le plein est fait de comté, morbier et

autres, à la fruitière de Foncine-le-Haut, après une balade à la
cascade de la Langouette.

♦ Dessert : Vendredi, sur le chemin de retour,
randonnée aux Cascades du Hérisson. C'est la cerise sur le
gâteau pour terminer ce beau séjour ! !

En résumé, nous nous sommes bien dépensés, nous
avons bien mangé et le temps est resté clément. Si vous aussi,
souhaitez découvrir le Haut-Jura, le centre de vacances
« Cyclamen » peut vous accueillir toute l'année.. . . .

Lydie GERMAIN

D’autant plus que quelques heures auparavant, je
m’étais entendu dire par je ne sais plus qui : « Tu as changé,
tu n’es plus comme avant. » Et si cet homme avait raison  ? Et
si j ’étais cet autre en croyant être moi  ? Surtout qu’au travers
de certains de mes comportements, parfois, je ne me reconnais
plus  ! Ça m’inquiète ; qui suis-je vraiment  ?

À la fin de cette même journée, j ’ai salué une
personne dans la rue sans obtenir de réponse. D’après son
regard, elle semblait me prendre pour un extraterrestre, ce
qui s’expliquait, car si vous aviez vu ma tête à ce moment-là,
j ’étais méconnaissable…

Mais il y a pire  encore; figurez-vous que la nuit
lorsque je dors, des êtres surgis de nulle part et qui, sans
l’ombre d’un doute, me connaissent parfaitement, peuplent
mes rêves. C’est à en devenir fou  ! Vous comprendrez
aisément que quand quelqu’un me suggère de me mettre à sa
place, ça me pose un énorme problème, car il faudrait d’abord
que je sache où est la mienne…

Dernièrement au téléphone, j ’avais un interlocuteur
qui faisait les questions et les réponses, si bien que je l’ai
interrompu : « Vous n’êtes pas dans moi pour savoir  ! » (C’est
énervant enfin, ces gens qui parlent à votre place  ! )
« Effectivement, je ne sais pas qui vous êtes, admit-il. » J’ai
répondu : « Moi, c’est pareil, je ne sais plus très bien qui je
suis  ! »

Je devrais peut-être consulter un psy, m’ouvrir à lui.
Il analyserait mon «  moi  », enfin… si c’est vraiment le
mien  ! Je lui dirais qu’autrefois j ’exerçais le métier de
comédien et que je tenais différents rôles auxquels je
m’efforçais de m’identifier. Peut-être découvrirait-il que je suis
resté attaché à l’un d’eux sans m’en rendre compte  ? Je pense
particulièrement à ce film où je jouais le rôle d’un type qui
souffrait d’un dédoublement de la personnalité.

Je sais que vous êtes nombreux à vous interroger sur
ce que vous êtes et ce que vous espérez devenir. Moi, à
l’inverse, je me contenterais de redevenir celui que j’étais.
Ce n’est pas compliqué  ! Alors quand j’entends quelqu’un me
dire qu’il se sent mal dans sa peau, j ’en viens à l’envier, car lui
au moins sait qui il est  !

Remarquez, ma situation ne revêt aucun caractère
exceptionnel, la preuve : je viens juste d’entendre la fin d’une
altercation entre deux personnes en plein milieu de la rue…
«  Non, mais dites donc, vous me prenez pour qui  ?   » Hurlait
la première, la seconde répondant aussitôt : «  Excusez-moi,
mais quand je m’emporte, je ne suis plus moi-même.   » Qui
était qui  ? Je n’ai pas osé intervenir en vue de désamorcer le
conflit. Qu’aurais-je pu leur dire  ? Que ce genre d’engueulades
futiles a le don de me mettre hors de moi… Un des deux
individus aurait bien trouvé le moyen de répliquer : «  puisque
vous êtes hors de vous, qui donc se trouve à l’intérieur  ?   »
J’aurais été totalement incapable de répondre, ne sachant pas
moi-même qui m’habite.

Des gens riraient en m’écoutant leur raconter ce que
j’endure. Est-ce vraiment risible et est-ce que ces moqueurs
présumés savent eux-mêmes réellement qui ils sont  ?…

Daniel JUDLIN
(Suite et fin page 12)
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L'ICTUS AMNESIQUE
C’est un « bug » de la mémoire, ou une panne de la

mémoire qui dure moins de 24 heures. La personne ne se
rappelle pas ce qui c’est passé dans les heures ou les jours
précédents, et elle est aussi incapable de former de nouveaux
souvenirs.

Les causes :
Idiopathiques, mais il peut exister des facteurs déclenchants- •
• stress émotionnel ou psychologique
• consommation importante de drogue ou d’alcool
• effort physique important, douleurs

Il se présente chez des personnes de plus de 50 ans,
et c’est très peu connu. Il ne laisse pas de séquelles et la
mémoire revient petit à petit.

L’Ictus Amnésique est une situation d’arrêt absolu de
la mémoire épisodique : elle suggère une atteinte de la fonction
de l’hypocampe.

Le diagnostic se fait par :
• un examen clinique
• une imagerie médicale pour éliminer une ischémie cérébrale.

Pour les personnes présentant ce syndrome, les risques
d’accident vasculaire cérébral sont augmentés. Il n’y a pas de
traitement.

Monique BARBESIER

LARSPV, PARTENAIRE DE MANIFESTATIONS A
VEYNES, FAIT LA FETE !!!

Notre club a été sollicité pour être partenaire de
l’opération fête de la randonnée à Claussonne, organisée par
l’Office de Tourisme des Sources du Buëch ; ainsi François,
Laurence, René, Jean-Yves Claudie ont aidé à guider les
participants lors des randonnées autour de la commune du
SAIX. Nous avons passé une belle journée en empruntant le
matin les chemins rénovés par la communauté de commune ;
des explications sur l’histoire du site nous ont été fournies par
des représentants du Parc des Baronnies et de l’Association

des Amis de Claussonne.
Nous serons aussi pilote de la partie trail du Triathlon

de Veynes, le 8 juillet, organisé par l’Office Municipal des
Sports ; nous avons en charge le débroussaillage du parcours,
le balisage et enfin, plusieurs d’entre nous serons en poste le 9
sur le parcours.

Et puis ce 1 3 juin, nous avons fait la fête au Plan
d’eau du Riou ; après une matinée en randonnée, on s’est
retrouvé au plan d’eau pour un
repas en commun conclu en
fêtant les 80 ans de Ginette,
Mimi, et Camille. L’après-midi
après une démonstration d’activ
mémoire, certains ont fini la
journée par une pétanque, la
baignade ou … la sieste.

Jean-Yves BERTRAND

Au fur et à mesure que le temps passe, d’autres
personnes montent dans le train.

Et ils seront importants: notre fratrie, amis,
enfants,
même l’amour de notre vie.

Beaucoup démissionneront (même l’amour de
notre vie) et laisseront un vide plus ou moins grand.

D’autres seront si discrets qu’on ne réalisera
pas qu’ils ont quitté leurs sièges.

Ce voyage en train sera plein de joies, de peines,
d’attentes, de bonjours, d’au-revoir et d’adieux.

Le succès est d’avoir de bonnes relations avec
tous les passagers, pourvu qu’on donne le meilleur de
nous-mêmes.

On ne sait pas à quelle station nous
descendrons.

Donc vivons heureux, aimons et pardonnons !
Il est important de le faire, car lorsque nous
descendrons du train, nous devrions ne laisser que des
beaux souvenirs à ceux qui continuent leur voyage…

Soyons heureux avec ce que nous avons, et
remercions le ciel de ce voyage fantastique.

Catherine VARIN




